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NDLR : Comment se sent-on 
lorsque l'on est un noir dans 
une ville du nord des Etats- 
Unis ? Que pense-t-il de son 
sort et quel avenir entrevoit-il î 
Ces questions et bien d'autres 
ont fait les sujets d'une enquê-
te par M. Junius Griffin, un 
Noir de New York, qui est jour-
naliste à la Presse Associée. M. 
Griffin analyse les pensées et 
les sentiments de la communau-
té noire de Chicago.

CHICAGO iPAl — Un diri-
geant du mouvement des droits 
civils de Chicago a énuméré les 
causes du malaise grandissant 
qui sévit Ici chez les Noirs.

— Trop de gens sont sans tra-
vail et sans salaire — 40.000 sans 
travail — au moins 13 pour cent 
de la main d'oeuvre noire alors 
que le pourcentage national est 
61 pour cent.

— Soucis crotssanls d'ordre fa-
milial nourriture, soins, etc. . . .

— Frustration . . . amertume 
. . . vague croissante de ressen-
timent.

M. Edwin C. Bill Berry, un 
Noir qui est directeur de Ligue 
Urbaine, résume cela en quel-
ques mots :

"Les Noirs sont en guerre . . .
LA PAIX. C'EST LA JUSTICE

‘La paix, savez-vous, ce n'est 
pas l’absence de violence, c'est 
la présence de la Justice."

Cela fait près de vingt ans que 
Berry s'occupe des problèmes des 
gens de sa race. Il a un bureau, 
d'allure fonctionnelle dans le 
centre de la ville, a deux milles 
du Loop" de Chicago.

Vous ne saisirez vraiment ce 
qu'il veut dire qu'aprés avoir 
quille son bureau confortable et 
apres vous être aventuré dans 
les quartiers grouillants du 
South Side. Vous aurez alors 
l'occasion de passer devant des 
tavernes, des salons de barbier 
et des petites boutiques 

J'ai pénétré dans dix appar-
tements dans les maisons de rap-
port, a loyer modéré qui se trou-
vent sur la 37eme avenue entre 
les rues State et South Morgan 
Dans tous ces logements, il y 
avait des armes et des munitions 

Leurs occupants m'ont déclaré 
que d'autres Noirs détiennent 
également des armes.

J'ai demande pourquoi 
"Les flics de Chicago ne vien-

nent pas jusqu'ici et ne nous 
p.'otègent pas.” l'un d’eux a dé-
claré. "Us se fichent pas mal 
des Noirs; la prochaine fois 
qu'il y aura de la bagarre, nous 
utiliserons ces armes pour nous 
défendre nous-mêmes

La police de Chicago nie une 
telle assertion.

“C'est faux", a declare le chef 
de la police, M. Robert Lynskey.
‘ Les droits de chacun sont pro-
tégés également par la police, 
sans distinction de couleur, de 
race ou de religion. Nous arrê-
tons les Blancs comme les Noirs. 
Personne n'a été avantagé à 
cause de sa couleur au cours de 
ces conflits."
ANIMOSITE CROISSANTE 

Il existe une animosité crois-
sante à l’égard des Blancs des 
quartiers voisins. Il faut en cher-
cher l'origine dans l'incapacité 
des Noirs à trouver du travail 
ainsi que dans l'impression — 
Justifiée ou non — que lauto- 
rité locale est indifférente au 
désir que ressentent les Noirs de 
se libérer de leurs ghettos et de 
leurs écoles séparées.

U faut noter que le 11 septem-
bre dernier, le conseil munici-
pal a approuvé un règlement qui 
défend aux agents immobiliers 
d’exercer une discrimination 
quelconque pour des raisons de 
race, de religion ou de descen-
dance en matière de ventes, de 
baux ou de locations d'immeu-
bles.

Ce règlement a été adopte en 
dépit tUi fait que les ségrégation-
nistes s'étalent opposés en per-
sonne au projet.

Environ 5.000 ménagres et pro-
priétaires avaient en effet con-
vergé sur l’hôtel de ville dans le 
but de protester contre l'adop-
tion de ce règlement.

Apres qu'il eut été promulgué, 
le Chicago Defender, quotidien 
destiné aux Noirs, publiait la 
nouvelle sous une manchette qui 
se lisait ainsi :
' "Toutes les baraques de Chi-
cago sont libres, les potes; vivez 
n'importe où".
LES ENNEMIS DU MAIRE

Les chefs noirs ont déclaré ce-
pendant que ce règlement n'est 
qu'une "blague et que le maire 
ne veut rien faire afin que les 
dispositions en soient appliquées 
parce qu’il se trouve pris dans 
un étau politique."

Us blâment également 1 Asso-
ciation pour l'avancement des 
gens de couleur, la NAACP.

Les Noirs déclarent que M. 
Dalev s'est désintéressé de la 
question des droits civils parce 
que la NAACP n'a rien fait pour 
qu’il ne soit pas humilié l'eté 
dernier lors de son congrès na-
tional.’’

Le maire de Chicago a été hué 
alors qu'il se trouvait sur l'es-
trade réservée aux orateurs pen-
dant le congrès de la NAACP.

En général, les politiciens nobs 
et les chefs du mouvement des 
droits civils abordent en sou-
plesse ces problèmes de droits 
civils, S'il sont victimes, ou si 
des membres de leurs organisa-
tions, sont victimes d'une injus-
tice, ils placent l'affaire devant 
les tribunaux ou bien profitent 
de leur puissance politiqaie pour 
défendre leurs positions.

Cependant, nombreux sont les 
Noirs qui. comme Hayward Wil-
liams, âgé de 32 ans, sont ven-
du Mississippi. U parle des ba-
tailles qui ont eu lieu a cause 
de l'intégration à Chicago com-
me s’il discutait la seconde guer-
re mondiale ou la guerre de
Corée : .

••U y a eu Trumbull Park, 
Rainbow Beach, le district d'En- 
giewood et celui de Lawndale. 
Nous n'avons pu y emménager 
avec nos familles qu apres de la-
mentables bagarres au cours 
desquelles des gens ont été bles-
ses et qui nous ont coûté de 
nombreux amis blancs

Desenchanté et prêt à repar-
tir pour le Mississippi parce 
qu'il ne peut pas trouver un bon 

"Que diahle. Es vont sans dou-
te intégrer l'Alabama avant 
qu'ils Mntègrent Chicago. 

Etudiante âgée de 17 ans à l'é-

cole professionnelle Dunbar, Ju-
dith Smith fait écho aux sen-
timents de Williams :

J'ai vécu toute ma vie dans 
des maisons réservées aux Noirs 
et je suis allée uniquement â 
des écoles réservées aux Noirs. 
Je serais vraiment folle si je, ne 
voulais pas partir de Chicago ..

Chicago est peut-être la ville 
où régne la ségrégation la plus 
totale du nord des Etats-Unis 
en ce qui concerne les domiciles 
et les écoles. Les lieux publics, 
par contre, sont ouverts â tous.

Le Dr Karl Teuber, qui s'oc-
cupe de recherche au centre de 
population de l'Université de 
Chicago, déclare que si la repar-
tition des Noirs était égale à 
celle des Blancs dans toute la 
ville, presque 93 pour cent des 
812,637 Noirs de Chicago au-
raient à déménager. Ce pourcen-
tage serait 79 pour cent pour 
New York, soit un recul de 79 
pour cent depuis 1950 Par con-
tre ce pourcentage a quelque 
peu augmente à Chicago pen-
dant la période 1950-1960.

Philip Hauser, sociologue et 
démographe de l'Université, es-
time que la population noire de 
Chicago a augmenté de 80 pour 
cent pendant les deux dernières 
décennies alors que la popula-
tion blanche est restee la même 

Une enquête effectuée récem-
ment par la Commission scolai-
re indique que 91 ecoles primai-
res ou supérieures sont entière-
ment réservées aux Biancs. 56 
écoles sont entiere.ment réser-
vées aux Noirs, 218 écoles sont 
réservées à 90 pour cent aux

NivlCift

Blancs et 179 écoles sont réser-
vées aux Noirs à 90 pour cent

Je n'ai pas enregistre de plain-
tes de la part de la petite ni de 
la haute bourgeoisie notre en ce 
qui concerne l'accès aux lieux 
publics de Chicago

J'ai été personnellement servi 
e- ai remarqué que de nombreux 
autres Noirs étaient servis dans 
les hôtels, boites de nuit et res-
taurants du ' Loop'.

Bien que de nomoreux prêtres 
noirs et autres dirigeants soient 
engages dans la ba'.ailie pour .a 
reconnaissance des droits civils, 
il y a deux personnes qui con-
damnent les manlfesiaüons Ce 
sont le Dr J. H. Jackson, chef 
du congres national baptiste qui 
compte 5.000.000 de membres et 
S B Fuller, riche fabricant de 
produits de beauté et proprié-
taire de journaux. Tous deux re-
commandent. aux Noirs de re-
tourner leurs manches et d'al-
ler travailler Fuller affirme qu'il 
n'y i pas de discrimination ra-
cial en matière d'emploi.

Mes entretiens avec les Noirs 
du South Side n'ont qu'assez peu 
confirmé de tels points de vue 
Us ont également exprime une 
certaine méfiance envers leurs 
dirigeants qu'ils veulent mainte-
nant utiliser les opposant les 
uns aux autres.

2e Anniversaire 
de

AVIS AUX CHASSEURS - M Marion E. Maiter», 
fermier d* Aurora au Montana, a décidé d o- 
voir recourt aux grands moyens pour proté-
ger ses vaches, durant la saison de chasse. 
On le voit en train de peindre le mot "COW",

(vache) sur les flancs de la belle "Irène". M 
Masters dit que "Irène" vaut plut de $800 
Ça vaut la peine de dépenser une pinte de 
peinture . . . (Telephoto PA)
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RIOUXS PLACE LAURIER

VENTE DEUXIÈME

POUR 10 JOURS SEULEMENT!

ET MERCI A VOUS TOUS !

Après avoir franchi une autre étape, Rioux China Shop 
éprouvent beaucoup de joie et de reconnaissance a 
l’égard de tous ceux a qui ils doivent leur succès. 
Comme offre spéciale et très appropriée, nous avons 
un assortiment de services à diner provenant de noire 
stock de première qualité; c’est une aubaine ’Anniver-
saire’ peur vous ! Venez profiter d’importants rabais 
demain !

EPARGNEZ PRES DE LA MOITIE DU PRIX

SERVICES 
A DINER

Tous ces services a diner de 53 morceaux 
comptent 8 couverts.

A-'iettn à viande, plat à légunic.s. pot â crème 
et sucrier, assiettes â dîner, bols â soupe, tasse» 
et soucoupes, assiette» à pam.

Spécialement groupé» pour faciliter le choix. Tou» les services sont en porcelaine d’excellente 
qualité.

1er GROUPE 
2e GROUPE

AMroyant» modèle», motif» floraux. 
VALEUR REG 59 95

Motif» floraux et feuille», 
VALEUR REG. 45.00

3995
3295

3e GROUPE Motif» de fleur» et feuille». 
VALEUR REG. 39 95 2995

PROCUREZ-VOUS DEUX SERVICES POUR SEULEMENT $SS !

SERVICE A DEJEUNER de 20 morceaux
Service pour quatre, comprenant assiettes à déjeuner, assiettes à pam et beurre, 
bols à céréales, tasses et soucoupes.

VALEUR REC. DE 11.95

Ces article» sont également en vente chez Rioux China Shop, Place de l’Hôtel de Ville, Québec.

PLACE LAURIER,
Ste-Foy.

Tél. : 653-2133

slTla/darine
PLACE L A U P I E R

Spéciaux "à la crème douce”

Tarie à la crème. .1.09 ü
Tarte Boston. . . . . .1.09 B
Roulé à la crème. . .84 Aussi

Choux à la crème. .1.19 doz. BOUCHÉES
GATEAUX-

Cornets .1.19 doz. ETAGES, TARTES
FOURS SECS

Charlotte russe... .1.19 doz. PATISSERIES
FRANÇAISES

Nous avons également un très beau

CHOIX DE PAIN

Maurice St-Cyr
vous présente

Les DISQUES PAINE

MATHE ALTERY
'13 Valse* Viennoisf* *

r\M ftî.ois
Le beau Danube Bieu — l.a valse 
de, l’Empereur — Aimer boire et 
chanter Sang viennoise — la 
veuve Joyeuse Le Comte de 
Luxembourg — Vienne 6 ville ex-
quise — L or et l’argent — Légen-
des de la îorét viennoise Rêve 
de printemps — Rose du Midi.

EDITH PIAF
‘ SUCCES DE TOUJOURS '

r\M ftvcuu
EnreKistremeni* Originaux 

Orch dir. Robert Chauvignr 
Sous le ciel de Paris La Coua- 
lentr du pauvre Jean — Les amant* 
de Venise — Jnnnny, tu n és na*. 
un «ngr - Jezebel - le ’ra J-* 

Les trois cloches - Pariam Pa- 
dam —- C>st a Hambourg — Bravo

Eour le clown — La vie en rose — 
Hymne a 1 amour.

i,A
f4rSVf*f,

\ ’

M
LES COMPAGNONS 
DE LA CHANSON

P4M CT.OU
Le marchand de bonheir Verte 
:ompa*ne Rande mexicaine — 
Nathalie sen ia — Qui! fait bon 
vivre Canota mon ami — Braa 

dessus, bras dessous - Aller «avoir 
pourqur ! a guitare et la mer 

C eit ça : amora — L arlequin 
de Tolede — Venus.

««h» <*> «*v't

Ugmt ’RiJmUAI.

LEO FERRE
LES FLEURS DU MAL"

P*M «7.101
Harmonie du soir - Le serpent qui 
danse — Les hibou» — Le Léthé 

Le revenant - - La mort des 
amants - L’Invitation au voyage — 
les métamorphoses du vampire — 
A relie qui est trop ga e — La vie 
anterieure — La pipe — Brume* 
et pluie*.

MATHE ALTERY
LES TROIS VAISES 

PAM CK.WOÜ
Ouverture Introducnon — C est
la saison d amour — Duo des deux 
Brunner Sextuor, Nous arri-
vons1 que nous veut-on ? Duo-val-
se Te souvient-il — C'est 1 amour 

- Je t anme Quand sur la piece 
Oui t'aime. A Paris - Cou-

plets rie l'habilleuse Quatuor
polyglotte Mais c est le destin 
peut-Étre — Duo de la synchroni-
sation Couplets rie Brunner 
Comme autrefois >— Je ne suis pas 
re que I on pense — Finale

l&M

ANNIE CORDY et 
LUIS MARIANO

VISA POUR L’AMOUR’*
PAM «7.M«

Rf\e ballet» La v;e est là — 
Pour une bamha Fontaine ro-
maine - Visa pour 1 amour • En- 
rorr de a musique Ahl qu’il fait 
bon Twl*t contre \v\M — A 
Pan.* — Rien que 1 amour — I ea 
moustiques — Le genre américain 

Juliette et Roméo — Cha ch* de* 
egoutlc s — Square La Fa ette 
ballet».

No 67006; GILBERT BEC AID Ran-
Tan-Plan”, Le Mur, Mes Mains, 
10 autres.

No 67010; EDITH PIAF: "Le Ballet des 
Coeur", La Foule, L'homme a 
la Moto, 10 autres.

No 67021: GILBERT BECAL'D: Incroya- 
blment", Les Croix, Marie Ma-
rie. 10 autrs.

No 67036 EDITH PIAF; C'est l'Amour, 
Le vieux piano, 9 autres,

No67048: MATHE ALTERY: 13 Ber-
ceuses pi Sérénades”, Berceuse 
de Brahms, Sérénade de Tos- 
sellt, 10 autres.

: S) No 67052 EDITH PIAF: "Recital 1961".
Mon vieux Lucien. Non Je ne 
regrette rien, 7 autres.

SERIE :
67000 — Rég $4 45 $-^56 |

Spécial ... W I

» Si No 67060 : GILBERT BEC AID : Le Pia-
niste de Varsovie", et mainte-
nant, Quand l’Amour est mort, 
10 autres.

No 67069 LES COMPAGNONS DE L A 
CHANSON Roméo", Mann, 
Notre Concerto, 10 autres.

No 67081: GILBERT BEC AIT): La Gros-
se Noce, Si je m’en reviens au 
pays. 10 aulres.

(S' No67092: EDITH PIAF: Récital 1962 — 
A quoi ça sert l'amour — Mi-
lord. 9 autres.

No 67093: RICHARD ANTHONY : J'en-
tends siffler le train. Reviens 
vite mon amour, 10 autres.

No67105: CORA VACCAIRE: "La Rue 
s’allume' Trois petite noie rit 
musique, Le tourbillon, 10 au-
tres.

maunce-T'.""T ' . Ste-Foy

SERIE:
68000 — Reg $4 98 $<^99

Spécial O

(S)
indique disponible en $^99
stéréo. Rég. 4.98. Spéc. O |
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